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SUCCÈS MERVEILLEUX Vous trouverez toujours à cette 
librairie un beau choix de livres de 
prières, d’histoires, d’écoles, four
nitures de bureaux, articles reli
gieux et de fantaisie, etc.

Une visite est sollicitée.
P. C. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.

PdET Les marchandises qui suivent seront ven
dues, ou plutôt sacrifiées, àLes chirurgiens du Grand Insti

tut international pour la guérison 
des maladies de la gorge et des 
poumons, 173 rue Church Toron o, 
seront au GRAND UNION samedi, 
le 12 mars, le 13 et le 14 pour le 
traitement spécial de tous les mala 
dies des organes respiratoires, telles 
que catarrhe, surdité, bronchite, 
asthme, faiblesse des poumons et 
consomption.

Ce sont les médecins de grande 
expérience. Ils rendent la santé à 
des milliers de pauvres malades qui 
avaient été condamnés par les mé
decins do leurs familles. Ils se 
servent du spiromètre pour éprou
ver la capacité de leurs poumons, 
de respirateurs pour permettre aux 
médicaments d’agir directement sur
le siège de la maladie. Le nombre u jq0RKZ
considérable de patients qu ils ont 30 Rue Rideau, porte voisine du 
sous leurs soins leur permetten'. de Undon chop House” 
mettre leurs pi îx a la portée de tous

Le public peut être sûr que la 
plus grande sincérité préside aux 
réponses données dans les consul
tations.

Rendez-vous de bonne heure pour 
que les chirurgiens aient le temps 
de faire un examen minutieux.

Les consultations sont gratuites.

PUiS DE CALVITIE A sort ui eu

NOS IHH l.l- VRS 
Finn- v '.I,.till VIS.

CE VIEUX ET SÛR tl'-ÎEDE
l’our ! usage Interne et Ex: .ru..

2/C Prrry Daws' Pain Ktllcr doit tm 
place dans toute» les Jfabrqnf» / 
turcs, de mime que dans les l 'n m 
Maison, toujours prêt à être cm ni >ié

MOITIE PRIX% JL
■

Durant QUELQUES JOUtiS seulement.
Ces ariicliMA sont :

Jut4ie*Mti»cor|>8 pour dames 
GileiN en Iwàue 
Vente*»
F»riiep*n*
Pardessus poî» r enfante 
Article# «le goal en laine

Aviac ri’autras artides de

CERTIFICATS SFR CERTIFICATS

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi
cats suivants :

Bnuctouche, N. B., 4 janvier 1884 
MM. Lav dette et Nelson,

Pharmacieut,
Montréal.

tlo
Tifâfi
>: * / I

seule-

isson s, la 
trtouL

doi HONTREN el BIJOUTERIES
A 50 pour 100 de rabais.

doson, toujours prêt à être émoi », 
t dans les Accidents journal - », 
' guérir tes Blessures, les Ce:pour guérir les Blesmres, les Cio o>r> « 

égalnnent dans lesoas de MaUuii .»-/•» I 
la Diarrhée, la Dyssentene, le Cho!<. 
fants, les Rhumes (Soudains, les hj 
Jfévralgic, etc. On peut se le /montrer /*.

Prix, 20r, 2/Se et JSOe la Jioutenllr.
DAVIS A LAWRENCE Co. Limited.

'.Tents en •^roe, Montréal,

Rappelez-vous que la prudence 
est la mère de la sûreté, et que 
voir c’est croire. Chaque article 
est garanti tel que représente, 
sinon la vente est uulle et l’argent 
vous sera remis. Réparations de 
montres laites avec soin, a des 
prix modérés.

N'oubliez pas i’adresse

tDe spacieuses écuries sont attachées 
l’établissement. M. Deslog»n étant age. 
pour les marchands de bois, attire |»a 
lentlon des hommes de chantiers quia 
allant se pensionner chez lui, trouveroè 
& s’engager immédiatement,

*0 déc. ’84____________ _____ am,

FETESi fetesTpëïïs;
HAfiASlfDE GROS.

imm «t <; KMTi Kis i

EN MAINS
Les dames sont invités à venir voir cesa cI

. « ^ articles chez

jjji U-S Woodcock,
\ -2tt i-» Marchand de Modes,

C
1

h > ■£Auriez-vous la bonté de ui'envoyer 6 ou 
12 boites de la Valéria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux >out repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoi s que cette pom
made m’a donné une nouvelle cheveltirWi 
désirent en faire l’txpérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valéria

r
I

ILE KITti NPARKN.
eV
1CHAMPAGNE ! VINS RliGHPRCHKo 

CIGARES !
Un assortiment complet de liquear 

choisies et cigares, vient .l’ôtre reçu ai 
numéro 450, rue Sussex à l’entrepôt w (i 
McKay. ‘

liqueurs françaises et itali-nnes, Bartoà' 
et Gastier, 8t. Julien, Sauterne, Brissot* 
Ayala, Chateau-d’ay, 1. H. Mumm, Char; 
trou se, Kummel, Benédiriine, Curacaot 
Moraskno Vert mouth, Torin •», Eau-de-Vi* 
Gin, en fuie et en caisse.

CIGARES de qualités variées, impcS!^^ 
et Canadiens.

Ordres promptemel exéedtés, effets livré* 
à domicile.

IC’est un des parfums les plus pui 
et les plus durables. Une seule i 
sumt a parfumei un mouchoir et motne un 
appartement entier. Il est renfermé dans 
des bouteilles à bouchons de verre d’un 
nouveau genre et vendu pai tous les parfu
meurs et les pharmaciens.

ssantaEST-CE BIEN LE CAS?

Tous les marchands de la cam
pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunu, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui délient toute compétition. 
Il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

«R°Votre tout dévoué.
G. A. Gihouahd.

ox-dépulM de Kent.
s

Pour les meltlenree ferronnerie» à bo 
ohé, elle» cbet

McD O L G A. LL Jt CUX S’IL,
Montréal, 29 janvier 1884. ii'Offlp,.gnieliavis& LawrenceMonsieur C D. Gin ux, pharmacien, 601 

rue Notre-Dame (ouest) Montréal. 
Monsieur,

Je perdais mes cheveux abondamment 
depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres tout* s les p»épura
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’on peut lo devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation j'essayai la 
Valéria ; la première boite a arrêté cobi- 
plètement la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
après eu avoir usé trois boites, pavais unèp® 
chevelure aussi forte qu’auparavent.’ C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don 
ner cette faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient 1<- 
malheur de perdre leurs cheveux de sr* 
servir de la Valéria.

Le pjuu ancien magasin de ce genre * 
Ottaw», établi en 1850, à l’enseigne de I»

GROSSE TAttRIERE,

Rue Sussex, et coin de la rue Duke,
CHAUDIERES» OTTAWA.

Bt à MATTAWA, P.Q.

31 Octobre 1883.

(SEULS AGENTS) I
MONTREAL

ETRANGE HISTOIRE cPilules de Noix Longues Composes i

De MeGAL»
Recouvertes N0. 450, RUE SUSSEX

W. O. WcKAYi
Une histoire des plus étranges 

circule actuellement à Montréal.
qu’il y a douze jours un 

homme d’Aoton-Vale, étant à battre 
du grain dans une grange, aurait 
blasphémé, et, sur les remontrance 
des personnes présentes, se serait 
écrié : “ S’il y a un Dieu qu’il me 
punisse ! ”

Au même instant, il aurait été 
frappé de paralysie et cloué sur 
place, la main étendue dans la po
sition qu’il avait en mettant du 
grain dans la machine.

On prétend qu’il est littéralement 
c’oué sur place, qu’on ne peut le 
remuer et qu’il faut le recouvrir 
de i ouvertures de laine pour l’em
pêcher de geler.

It vit encore mais ne mange pas. 
On dit que Mgr. Fabre devait se 
rendre sur les lieux.

Le plus étrange de cette hist lire 
c’est que, depuis douze jours, le 
télégraphe n’ait pas encore eu le 
temps de l’annoncer et que per
sonne ne l’ait, non plus, commu
ai jué aux journaux.

auu» iDIAMOND DYES)

Partout ou reclame à grands cris 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

MC00U6ÂLL â CUZUER 1C’est
*Pour la gear -

Bon certaine Q 
toutes lee aile-. ■ 
tione bilieuses 
torpeur du toit 
maux de têt», 

JP in di ges tion.: 
■I étourdissement* 

■xri ' et de toutes let 
malaises causée par U ivais fonctlonbe 
nient de l’estoma*.

Oei pilules sont vtt t irecommandêit 
comme étant un du . .us sûre et des pîui 
efficaces remèdes exui’rt, les maladies pli e 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de ses prépara* 
tione. Tout en étant un puissant purgatü 
pouvant être administré dans m import# 
quel cas, elles ne contiennent aucune de. 
ces sut» tan ces délétères qui pourraient ef 

dre préjudiciables à la santé des enfants 
on des personnes âgées. Les Pilules 
Noix Loveras Composées, di MoGalr, sor i 
préparées avec soin, avec un extrait coc* 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d'autres principes végétaux, de ma 
nière à les placer au premier rang paru 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à prv. 
sent offertes au public.

B. E. McÔALB, Chimiste.
Montréal

la tPropriétaire.
• -ttawa, 5 Déc 1884TolsiFiilte

a
1

Ç
MiciVt- s

1
i>iik venon* de recevoir le 

Minn bel assortiment 
tt toiles peintes et dorees 

pour feueerw qui ait 
!« nais elelmporteen Canada

iLE REPOS DES FATIGUES

Vous qui êtes fa'igués, insou
ciants. sanv espérances, qui souf
frez, reprenez courage. Si vous 
supporte! des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la molt, 
soyez sans inquiétude. Cette pré
paration presque miraculeuse con
nue aux Etats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Gana 
da et est souveraine pour la guéri 
son de toutes les maladies des 
rems et de toutes les affections du 
oie. Essayez la sans délai.

ACTE de 1883)

Vente des Boissons)
Aubert Larosk, 

No 624. vue Notre-Dame ouest, 
Montréal.

CONCERNANT LA C

JACOB ER R ATT. i
Suint-Thomas d’Alfred,

Comté de Prescott.
i iFiloute application pour licence d'hotel, « 

J. do magds n et de buvette en vertu de- è 
l’acte ci-dessus mentionné, devra être en- 
voyée à mon bureau, No 46 rue 8parka, 
avant le 1er jour de mars prochain. Lesafef 
péiiLons pour toutes autres licences 
cet acte permet d’accorder, devront 
-nvoyées au moins quatre jours avant! 
"assemblée dr bureau des commissaires..

Par ordre du bureau. t
HtiLTU.t McltAB, mÀ

Inspecteur en Gheflrl 
Ottaw 20 Février, 1885.

! 1MAGASIN PALAIS DE MEUBLES.Je, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
lôte chauve à l’âge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

e
,i ias un; KII1F.AL.

N B.—Voyez lei échantillons de 
ces toiles dans tna vitrine.

c
Arthur Cholkttk, ICultivateur.

<LA PKimSCTlIW SANS À«ALt1
Ottawa, 15 mars 1884 8

PETITE GAZETTE Je certifie que depuis deux ans mes che
veux tombaient beaucoup et 
j’eusse fait usage de la pomma 
RI A. trois foie, o.es cheveux ont et sse de 
tomber.

C
aprè1- que 
• e VALE-

1RS ISAÏE DAZE
Manufacturier

IWEssayez de vous procurer 
une boite du nouveau poivre-céleri, 
chez N. A. Savard, rue Dalhousie.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées idomi 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses 
en général

IAU CLERGE

OTTAW t PLÂTINti WORKS
i

L. Bélanokr, CPhotographe,FORGERON, COMTE ET MIL
LIONNAIRE —(et)— tSV-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883 

Je certifie que la Valéria m’a été très 
utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valérxa. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

Toute espèces d’ornementa l ôcrlise, tels que
VASES, iMarchand de Chaussures Chemin de Fer Canadien du Pacifique

EN GROS ET EN DÉTAIL __ 1CALICES,
P A TE S ES,

CIBOIRES,
CRuctm,

OSTENSOIRS.
BURETTES,

ENCENSOIRS
CHANUELIERS,

St RQtrae ornementa d’autela-
Calices et Ciboire» tiorès au 

vermeil», une spécialité.
Le.aeutétablissement de ce genre il Ottsw*

J. F. G ARROW,
170, RUR tiP.ilîKa.

OttRWB, 28 janvier 1683.

William leliffe, forgeron à 
Stockton, comté de Worcester, 
Maryland, vient d’hériter d’un 
titre de comte et d’un titre de qua
tre millions de dollars. Quoiqu'il 
ne s’attendait en aucune façon a 
cette heureuse aubaine, elle ne lui 
a pas fait perdre la tête Pour 
expliquer ce coup du sort, il faut 
remonter à une trentaine d’années, 
époque où le fils de lord leliffe 
épousa, malgré sa famille, la fille 
d'un forgeron d? Londres. Renié 
par les siens, il apprit le métier 
de son beau-père et l’exerça plu 
sieurs années. Puis il s’enfuit en 
Amérique pour échapper à la ven
geance d’une trades-union dont il 
avait violé les statuts. Sa femme 
et son fils William, qu’il avait 
laissés à Londres, ne reçurent 
jamais de ses nouvelles et finirent 
par partir aussi pour l'Amérique, 
mais ils ne trouvèrent pas de traces 
de leur époux et père et ils se filè
rent dans lo New-Jersey. Il y 
quelques années, William Iclifft 
épousé Misa Mason, de Girdle Tree 
Hill, et s'est étabh avec elle 4 
Stockton, où il a toujours vécu de 

état de forgeron, comme son 
père et son grand-père maternel.

Dernièrement, le forgeron de 
Stockton a reçu 
d’Angleterre, avec requête de le 
signei et le renvoyer à l’expédi
teur. fl ne l'a pas signé pour la 
bonne raison qu’il ne sait ni lire 
ni écrire, et au lieu de le renvojer 
par la poste, il l’a gardé pour la 

à des personnes en état 
de lui eu faire connaître la nature. 
C’était simplement un acte de 
transfert par lequel Wm leliffe 
renonçait a toutes revendications 
sur la succession de son grand'- 
pére maternel. Informations prises, 
lord leliffe était décédé, léguant 
ton titre et sa fortune à des colla
téraux, à moins que son petit-fils 
ne fût encore vivant et ne réclamât 
ses droits. 11 les réclame.

epratiques et le public 
de l’encouragement 

qu’on lui a accordé jusqu'à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Sirop des Enfants du Or Goderrt— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix fee. 
ia bouteille. En vente chez C. U. 
Dacier ut H. F. MacCarty, Ottawa.

—Si vous souffrez dos affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalk Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa

Lu Snrucme—La sprucine comme 
remède pnnr la toux u’a pas d'égale. 
Elle est entièrement diflérente 
d’aucune a lire espèce de composée 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd'hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de 
merce.

En vente chez U. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

DIVISION DE L’EST. 
L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT

COIN BBS RUES

DevU3.ou.9ie et de l’Eglise 
OTTAWA.

1I; iF. X. Buuo:k.

i Ligne Courte 1
ENTRE

OTTAWA BT MONTMAE

Déaire faire 
tiques et an 
virons en 
en opération
établissement autrefois en opération 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

■e savoir à xp. nombreuses pra- 
public d’Ottawa et de ses en- 

générai au’il a acheté et mis 
les machines do vaste

Milbury, B.-U , 23 déc. 1882.

Je, soussigné,(certifie par la présente ce 
qui suit :

L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 
suite d'occupations et l’éludes plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir chai ve; en 
ptrdis lotis mes c 
li tète. Je fis alors part de mon malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommade inventée par lui et appe
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me fit faire l’essai de La Va
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc
tualité, et cinq mois après, j'avais, 
tout, au moins eu grande partie ma ch 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleur»; de 
toutes les pommades, La Valéria.

L. P. Cil AMI» AG NX.

f!

?■

!
FABRICATION DES CHAUSSURES Arrangement» d’hiver,, coin, 

menç» ni Lundi. 21 Aov.lSwi !

If'

I
quelques semaines, 
heveux lu sommet i: M. I. Daeé déaire attirer l’attention dn 

public aur ce qui soit :
Le personnel de l'établissement est sans 

centred! le plus complet de ce genre à 
Ottawa et est composé d’ouvriers de pre
mière classe.

hII hMTABMAÜ DIS HB8. ]«855®
1

TOUTE COMMANDE
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé
diée avec soin sons le pins court délai.
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés, 
-satisfaction garnntie. Prix très modérée, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
BÉ@~Les marchands de la acampagne fe

raient bien d’aller visiter cetie MA Nu F A O • 
TU R S avant d’acheter ailleurs.

6* 25 

8 ftO 

8 40 

12 03

8*20 4*30 5’ 13Laisse Ottawa.... 

Arr. à Montréal— 

Laisse MontriaL 

Arrive à Ottawa.

<

1
12 30Expositions Internationale et Coloniale »

S™ 17*00 I»
A Anvers en 1888—-A Loudre* en 1888. <a.m. p.m. p.m. 

11 26 10 16 11 00 <
LE gouvernement a l’Intention de faire 

représenter le Canada à l’Exposition Inter
nationale à Anvers s’ouvrant dans le cours 
de mai 1885, et aussi à l’Exposition pour les 
Colonies et pour l’Inde à Londres en 1886.

Le gouvernement fera les frais du trans
port des nroduits du Canada j’usqn’à An
vers et d'Anve.s à Londres, comme aussi 
les frais de r< tour au Canada si lee objets 
ne sont pas vendus.

Les objets destinés à Anvers devront être 
prêts poor expédition pas plus tard que la 
première semaine «le mars prochain.

On croit que c- s expositions offriront des 
occasions favorables de f« ire connaître les} 
ressources naturelles dn Canada, ainsi que 
ses progrès dans l’industrie et la fabrica

tes circulaires et der foi mules contenant 
de plus amples informations ser nt en
voyées à ceux qui en feront i» demande par 
lettre adreisée (franco) an ministère de 
VAgrienltur», Ottawa.

Par ordre,

<
O BLEGANT8 CHARS PALAIS
sont attaches aux trains «!•• vitesa- 

entre Ottawa et Montr éal.

a ]
e a IZAIE DAZE,

Propriétaire
1

com-
Connectious à Montréal avj/ . lea trains 

de chemins rie fer pour yuébec, Mtàli- 
fax, Saint-Joaa, Boston, ”t tous ies 
points de la Nouvelle-Ant:ieterre.

j16 mai 84
son

:
La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto f 

et l’Ouest, ouverte le 11 août ! 884 :
L’Express dujourqutUe Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10:00 nm 1
* »oir quille Ottaw . à 11.05 pm 

" “ Ait. à Toronto à 8.45 am
“ d” Jour quitte Toronto à 9.20 air 
H " Arr- * Ouawa à 6.07 rm 
“ du soir quitte Toror.io à 70.0 r m 
" , “ Arr. à UtUws A 5.17 am

r>hars palais élégant-» sur lot- trains du 
do jour. Chars dortoirs somptueux sur ‘ee 
trains du m)u.

Couneotion» à 8m m'a Kill „„ 
Brockville et le chemio de fer du Grind I 
Tronc ; aussi pour le chemin do fer UtimuAX- 
end Black Hiver et scs uoti.i,reuses cou“* 
nections pour le sud el lost.

Con; actions à Toronto jmur tous let i 
l>oint8 à I ouest, *ud-ou-*i et noid-oueel - '

■ Fox'r Ie* f>illet8» le prix du passage, le v
siég«B dans le char-salon, la table de t
depart des trams pour le haut de l’Ottawa 
et tous les autres statio.is locales et autres 
informations concernant les passager*
8 adresser au bureau des billet*.

HT 4» «UE ELGIN "«t 
GBO. W. HIBBARiX 

AssistAnt-AgeotrGénéral des
ancrer barer, 

Surintepdant-géBéft:

ADMINISTRATIONim document
Montréal, octobre 1883,

Je, soussigné, déclare avoir perdu com
plètement la chevelure if y a deux ans, j’ai 
essayé de tous 1rs remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l'annonce de la 
Valéria dans l-i Minerve, j’eus !a curiosité 
de m'en servir.

J'en achetai une boite ch» z MM. Lavio- 
lette el No 
Dame. C'est M

“ 3L.B3 CANADA,”
QUOTIDIEN,

Le seul journal français à 0Uawa{
Abonnement, 88.00 |wr »nn*e.

H. ' n -—
I

montrer
“JÆ 101IKB1EK DK HCLIV’ pharmaciens, rue Notro- 

Lavio f*tle lui-môm- qui 
me i a voudue, ut il pourra attester que 
j’étais alors—il a environ sU mois—com
plètement chauve. Je me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les ch aveux étant plus 
fins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résui at 

Je suis gardien de la barriéie de la Côte 
Saint-Antoine, tt je serai heureux de don
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d'attester à tons ceux qui voudront se ren
seigner. Je donne ce certificat de mon 
>ropre mouvement, en Justice et en reçon- 
îaissance pour l’au eur de cette merveil- 
leure découverte.

feydres de Cuuditiun d'iluiaudef
.'WOLEM POUR les ROGNON»

HT .UTRRR

16DK(!I«BS CELEBRE»
’Oixewa,ixs:

Ottawa >-€. STRATTON, 
fesru des rues Dalhousie el $a}M-PatnoA 

* VIS.—Les médecines ci-dessus, cèle 
r\ bres dans tout le Canada pourleiu 

efficacité, ue se trouvent que chez M. L, 
ril’RATTON. Je meta donc le public et 
garde contre les contrefaçon*.

T. MiEXfNDER.

GOODALL * FILS, rué ’Wellington 
•t DAGLISH â TjlERE» rue Qéaan, Sasrt!

JOHN LOWE,
Secrétaire, Ministère de l’Agriculture 

Ministère de l’Agriculture,
Ottawa, 19 décembre, 1 «4.

HEBDOMADAIRE,

Renfermant let matières de Cèdition 
Quotidienne.

* ! *

Hotel du CanadaS^Lee deux éditions payables à l'avance.
t, 81 par année seulement

Impressions de LUXE et de COMMERCE 
exécutées avec soin et promptitude, en 
plusieurs couleurs, Argent, Ur, Bronse, 
etc, d’un fini supérieur.

Mr, ALEXIS RBNaUD, ci-devant as
socié de M. B. B. Lauzon, informe le jHibllc 
en général qu’il vient de r prendre 
ancien poste, au Nos. 56, 5» et 60 rue 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet bétel une jiension de pre
mière classe. M Renaud étant. ontinuel- 
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les contracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou- 
ISevé Che* lU^ 1 8 6u8aff6r au prix le pins

*• RENADI», proDtietwIre.
No 56, 58 et m» Pue Murray

16 d<Se

PRIX TRÈS RÉDUITS’

Le» ordre» envoyée per le Poet, reçoivent 
one attention tonte spéciale et sont exécu
tés avec soin.

S'adreeeer i
Mr VAdministrateur du

” CANADA,”
Ottawa.

Avis aux fumeurs. M. N. A. Sa 
vard épicier, sur la rue Dalhousie, 
vient de recevoir un magnifique 
lot de tabac en torquette portant let 
noms de “ Trappeur ” et “ Lo Car- 
Rival ”,

PruBus Dams.

I Buvante chas tous les pharmacien*.
HARVEY, boite 111Bn gros par M 

P. 0., Montréal. W.G. V AJTHORNE,
Vieè-Président.! an 9*4

t>
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